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Vous savez je rencontre régulièrement les enfants dans les écoles de Billère et 

quand je déjeune à la cantine avec eux afin d’apprécier les très bons menus servis 

tout en veillant quand même à choisir les jours où il n’y a pas d’haricots verts ou 

de lentilles (vieux traumatisme d’enfance) souvent les enfants veulent discuter 

avec moi après leur dessert pour me poser plein de questions sur le Maire et la 

mairie.  

Ce qui les passionne en premier c’est que je sois le chef de la police, le sheriff de 

la ville comme ils disent, mais ils ne comprennent pas pourquoi je ne porte pas 

d’uniforme, ni de pistolet, et que je n’attrape pas les voleurs. Ensuite ils me 

demandent si je peux mettre plus de balançoires et de tyroliennes dans la ville 

et enfin la question qui emporte tout :  Mais, Mr le Maire tu fais quoi d’autres 

toute la journée et tu aimes bien çà ?  

Et, bien oui, j’aime bien çà et il y a des jours comme ce soir où c’est une vraie 

fierté d’être Maire de Billère, et où je suis heureux de représenter et porter la 

voix de mes concitoyens afin d’honorer 4 jeunes personnes qui se sont 

distinguées par leurs actions que l’on peut qualifier d’héroïques en sauvant des 

flammes 2 personnes.  

Ce qui me frappe en premier quand je vous regarde c’est votre jeunesse, une 

vingtaine d’années et pourtant comme le dit Pierre Corneille dans le Cid « Je suis 

jeune, il est vrai ; mais aux âmes bien nées, La valeur n'attend point le nombre 

des années. » 

Pour ce qui vous concerne vous n’aurez pas attendu trop longtemps pour 

montrer le courage qui est le vôtre. Car, nous n’étions pas dans un film, c’était la 

vraie vie lorsque vous êtes intervenus d’abord vous Yan et Coralie ce mercredi 19 

aout avenue Jean Mermoz et moins d’une semaine plus tard ce mardi 25 aout 

c’était votre tour Amadou et Ibahima route de Bayonne.     

Vous n’avez pas tergiversé, vous avez agi pour sauver un homme et une femme 

que vous ne connaissiez pas et cela sans réfléchir, parce que c’était « normal » 

dira Amadou. Et, bien non ce n’est pas tout à fait normal de grimper à une 



balustrade de balcon au 1er étage par l’extérieur et de passer à travers la fumée 

et les flammes, ou de franchir le seuil d’une porte alors qu’il y a de la fumée 

partout dans le couloir pour venir sauver son prochain, tout simplement.  

Non il n’y a rien de normal dans tout cela.   

Vous avez eu les honneurs des médias locaux, car vous le méritiez et vous avez 

été d’une modestie incroyable qui devraient nous servir de leçon à tous. 

Votre courage a été salué par beaucoup d’internautes sur les réseaux sociaux, 

mais je souhaite quand même revenir sur certaines réactions xénophobes, qui 

m’ont laissé sans voix. 

Malheureusement, les réseaux sociaux deviennent trop souvent le déversoir de 

la parole raciste et xénophobe.  Derrière le confort de l’anonymat certains se 

croient tout permis en oubliant au passage que le racisme constitue un délit 

sévèrement puni par la loi.  Les Injures et la diffamation raciales si elles sont 

tenues publiquement (réunions, internet, tracts), sont punies jusqu'à 6 mois de 

prison et par une amende pouvant aller jusqu’à 22 500 € (rappel que je pense 

utile à faire à destination de certains rageux compulsifs qui se pensent à l’abri 

derrière leurs écrans). 

Comme je l’ai dit, souvent par facilité certains pointent les jeunes comme étant 

la source de tous les problèmes de notre société, je ne compte plus les fois où on 

me dit : Vous savez Mr le Maire les jeunes ne sont plus comme nous, c’était bien 

mieux avant….      

Et je veux vous le dire simplement, le courage n’est pas l’apanage d’une 

génération. Le courage n’a pas de nationalité, le courage se contrefiche des 

frontières, de la couleur de peau, du statut administratif, de l’âge, de la religion. 

Le courage aujourd’hui c’est vous qui l’incarnez :  Yan, Amadou, Ibrahima, Coralie. 

A une semaine d’intervalle vous avez agi exactement de la même manière, vous 

êtes des exemples pour nous tous et pour les enfants de Billère que j’évoquais 

plus tôt. 

J’ai décidé en accord avec l’ensemble des élus du conseil municipal de vous 

remercier et d’honorer votre geste en vous remettant la médaille de la ville de 

Billère. 



Sachez que recevoir la médaille de la ville de Billère est presque plus difficile que 

d’obtenir la légion d’honneur, car nous en accordons très peu. Les 2 dernières 

médailles de la ville ont été remises au colonel Achille Muller et à notre 

championne paralympique Emeline Pierre, vous faites donc désormais partie de 

ce petite cercle très convoité des récipiendaires de la médaille d’honneur de la 

ville de Billère, et je vous en félicite. 

Mais il est temps pour moi de conclure ce discours.  Par votre acte de courage et 

de bravoure Messieurs Yan Douard, Amadou Bah, Ibrahima Barry, et Madame 

Coralie Ribeiro la ville de Billère vous est reconnaissante et nous voulions vous 

remercier par cette cérémonie. 

Des actes simples comme les vôtres sont une marque de confiance et de foi en 

l’humanité, vous nous montrez ce chemin si ténu vers la fraternité. Appartenir à 

la communauté des femmes et des hommes, c’est savoir aller vers l’autre quand 

il en a le plus besoin. Ce jour-là, vous avez choisi de ne pas tourner la tête, de ne 

pas passer votre chemin, vous avez tendu vos bras, vos mains, votre cœur à des 

inconnus pour leur sauver la vie en risquant la vôtre. Soyez fier de vous, comme 

nous sommes fiers de vous, vous méritez d’être honoré et je suis heureux de vous 

remercier au nom de élus et de tous les Billérois et les Billéroises.  

 

 


